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	A.
État(s) partie(s)

	Pour les candidatures multinationales, les États parties doivent figurer dans l’ordre convenu d’un commun accord.

	Émirats arabes unis et Oman

	B.
Nom de l’élément

	B.1.
Nom de l’élément en anglais ou en français

Indiquez le nom officiel de l’élément qui apparaîtra dans les publications.

Ne pas dépasser 230 caractères

	La course de dromadaires, pratique sociale et patrimoine festif associés aux dromadaires

	B.2.
Nom de l’élément dans la langue et l’écriture de la communauté concernée, 
le cas échéant

Indiquez le nom officiel de l’élément dans la langue vernaculaire qui correspond au nom officiel en anglais ou en français (point B.1).

Ne pas dépasser 230 caractères

	La course de dromadaires : un sport du patrimoine associé à l’élevage de dromadaires

	B.3.
Autre(s) nom(s) de l’élément, le cas échéant
Outre le(s) nom(s) officiel(s) de l’élément (point B.1), mentionnez, le cas échéant, le/les autre(s) nom(s) de l’élément par lequel l’élément est également désigné.

	Sibaq Al Raqedh, course de dromadaires, Al Rees, Sibaq Al Hejen

	C.
Nom des communautés, des groupes ou, le cas échéant, des individus concernés

	Identifiez clairement un ou plusieurs communautés, groupes ou, le cas échéant, individus concernés par l’élément proposé.

Ne pas dépasser 170 mots

	Les communautés omanaises et émiraties sont depuis longtemps associées à l’élevage de dromadaires et à la culture bédouine, dans laquelle ces animaux occupent une place centrale. Ces communautés ont également en commun la course de dromadaires, un sport du patrimoine qui est associé à de nombreux événements sociaux et continue en cela de prospérer en tant qu’élément important du PCI des deux pays.
Les communautés, groupes et individus concernés par la course de dromadaires dans le Sultanat d’Oman et aux Émirats arabes unis relèvent de différentes catégories, chacune ayant un rôle différent. Il s’agit essentiellement de clans et groupes tribaux, de propriétaires de dromadaires, de propriétaires d’élevages, d’éleveurs de dromadaires, de représentants des courses de tous les gouvernorats et régions, d’artisanes qui produisent les outils nécessaires aux courses et de praticiens. La plupart vivent aux Émirats arabes unis et à Oman et assurent la continuité de l’élément depuis des siècles, selon différents moyens non formels. On peut également citer les dresseurs de dromadaires, les comités d’arbitrage, les entraîneurs, les thérapeutes, les centres d’organisation des courses, les clubs et fédérations, les comités communautaires qui s’occupent des courses, les instituts du patrimoine, les instituts et organismes gouvernementaux, les fonds de soutien, les centres de recherche scientifique qui améliorent les races, les hôpitaux et centres vétérinaires, ainsi que les médias qui s’intéressent aux courses. Ils ont su intégrer cette pratique jusque dans les grandes villes et assurent aujourd’hui sa continuité par un encadrement et une assistance, un soutien financier, un suivi, ainsi que des actions de promotion et de documentation.

	D.
Localisation géographique et étendue de l’élément

	Fournissez des informations sur la présence de l’élément sur le(s) territoire(s) de l’(des) État(s) soumissionnaire(s), en indiquant si possible le(s) lieu(x) où il se concentre. Les candidatures devraient se concentrer sur la situation de l’élément au sein des territoires des États soumissionnaires, tout en reconnaissant l’existence d’éléments identiques ou similaires hors de leurs territoires. Les États soumissionnaires ne devraient pas se référer à la viabilité d’un tel patrimoine culturel immatériel hors de leur territoire ou caractériser les efforts de sauvegarde d’autres États.
Ne pas dépasser 170 mots

	Oman et les Émirats arabes unis se trouvent au sud-est de la péninsule arabique. Le patrimoine de la course de dromadaires est associé aux élevages et aux communautés bédouines. Il s’est développé au cours des siècles, de par la nature de la société bédouine et des sociétés du désert en général, où les dromadaires contribuent aux modes de vie et aux symboles culturels tout en subvenant aux besoins fondamentaux comme l’alimentation, l’habillement, le transport et même les loisirs. 
Les courses de dromadaires sont pratiquées dans tous les gouvernorats du sultanat d’Oman : Al Batinah du Sud, à Sohar et Saham, Musannah et Barka, à Adam et Bahla dans le gouvernorat intérieur, à Al-Mudhaibi et Badi dans le gouvernorat du nord-est, Wadi Bani Khalid, Al Kamil Wal Wafi, Jalan Bani Bu Hassan et Bani Bu Ali dans le gouvernorat du sud-est, dans le gouvernorat central et dans les provinces de Douqm, Haima, Dhofar et Thumrait.
Aux Émirats arabes unis, les courses de dromadaires sont courantes dans toutes les régions, en particulier autour des grandes villes : Al Wathba et Sweihan (Abou Dhabi), Saih Sabra, Al Wagan et Alrugayat (Al-Aïn), Al Marmoom, Al Habib et Al Habab (Dubaï), ainsi que dans les communautés du désert, à l’intérieur des terres : Al Sila, Ghayathi et Bede Zayed, dans la région d’Al-Dhafra, et Al Dhaid dans l’émirat de Charjah. Par ailleurs, les courses de dromadaires sont pratiquées dans d’autres régions du monde, comme les pays arabes et le golfe Persique.

	E.
Personne à contacter pour la correspondance 

	E.1. Personne contact désignée

Donnez le nom, l’adresse et les coordonnées d’une personne à qui toute correspondance concernant la candidature doit être adressée. Pour les candidatures multinationales, indiquez les coordonnées complètes de la personne qui est désignée par les États parties comme étant le contact pour toute correspondance relative à la candidature. 

	Titre (Mme/M., etc.) :

Mr

Nom de famille :

Alkaabi

Prénom :

Saeed

Institution/fonction :

Department of Culture and Tourism - Abu Dhabi/ Head of Intangible Heritage Department 

Adresse :

P O Box 94000, Abu Dhabi, United Arab Emirates

Numéro de téléphone :

0097125995011

Adresse électronique :

saeed.alkaabi@DCTABUDHABI.AE

Autres informations pertinentes :

Fax: 0097124440400


	E.2. Autres personnes contact (pour les candidatures multinationales seulement)
Indiquez ci-après les coordonnées complètes d’une personne de chaque État partie concerné, en plus de la personne contact désignée ci-dessus.

	Titre (Mme/M., etc.) :

Mr. 
Nom de famille :

Saif Salim Bani Oraba
Prénom :

Ibrahim
Institution/fonction :

Head of ICH  / Ministry of Heritage and Culture
Adresse :

P. O. Box 668, Post Code 100, Muscat, Sultanate of Oman
Numéro de téléphone :

+968 2 411 6644; fax +968 2 411 6611
Adresse électronique :

baniarab8@gmail.com


	1.
Identification et définition de l’élément

	Pour le critère R.1, les États doivent démontrer que « l’élément est constitutif du patrimoine culturel immatériel tel que défini à l’article 2 de la Convention ».

	Cochez une ou plusieurs cases pour identifier le(s) domaine(s) du patrimoine culturel immatériel dans le(s)quel(s) se manifeste l’élément et qui peuvent inclure un ou plusieurs des domaines identifiés à l’article 2.2 de la Convention. Si vous cochez la case « autre(s) », préciser le(s) domaine(s) entre les parenthèses.
 les traditions et expressions orales, y compris la langue comme vecteur du patrimoine culturel immatériel 
 les arts du spectacle
 les pratiques sociales, rituels et événements festifs
 les connaissances et pratiques concernant la nature et l’univers
 les savoir-faire liés à l’artisanat traditionnel 
 autre(s)

	Cette section doit aborder toutes les caractéristiques significatives de l’élément, tel qu’il existe actuellement. Elle doit inclure notamment :
a. une explication de ses fonctions sociales et de ses significations culturelles actuelles, au sein et pour sa communauté ;
b. les caractéristiques des détenteurs et des praticiens de l’élément ;
c. tout rôle spécifique, notamment lié au genre, ou catégories de personnes ayant des responsabilités particulières à l’égard de l’élément ;
d. les modes actuels de transmission des connaissances et les savoir-faire liés à l’élément.
Le Comité doit disposer de suffisamment d’informations pour déterminer :
a. que l’élément fait partie des « pratiques, représentations, expressions, connaissances et savoir-faire – ainsi que les instruments, objets, artefacts et espaces culturels qui leur sont associés – » ;
b. que « les communautés, les groupes et, le cas échéant, les individus [le] reconnaissent comme faisant partie de leur patrimoine culturel » ; 
c. 
qu’il est « transmis de génération en génération, [et] est recréé en permanence par les communautés et groupes en fonction de leur milieu, de leur interaction avec la nature et de leur histoire » ; 
d. qu’il procure aux communautés et groupes concernés « un sentiment d’identité et de continuité » ; et
e. qu’il n’est pas contraire aux « instruments internationaux existants relatifs aux droits de l’homme ainsi qu’à l’exigence du respect mutuel entre communautés, groupes et individus, et d’un développement durable ».
Les descriptions trop techniques doivent être évitées et les États soumissionnaires devraient garder à l’esprit que cette section doit expliquer l’élément à des lecteurs qui n’en ont aucune connaissance préalable ou expérience directe. L’histoire de l’élément, son origine ou son ancienneté n’ont pas besoin d’être abordées en détail dans le dossier de candidature.

	(i) Fournissez une description sommaire de l’élément qui permette de le présenter à des lecteurs qui ne l’ont jamais vu ou n’en ont jamais eu l’expérience.
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	La course de dromadaires est considérée comme un patrimoine culturel important dans de nombreux pays du globe. C’est l’un des sports que les sociétés du golfe Persique pratiquent depuis des siècles. Son importance et sa continuité dans la société bédouine sont liées au rôle prépondérant des dromadaires dans les zones désertiques ; ils représentent un aspect fondamental de leur mode de vie nomade ainsi qu’une source d’inspiration et de créativité dans la poésie et la chanson. La course de dromadaires, en plus d’être une activité traditionnelle des communautés, groupes et individus du Sultanat d’Oman et des ÉAU, est une forme de relation qui unit ces communautés aux dromadaires, une relation interactive fondée sur les connaissances, les savoir-faire et les pratiques d’individus et de groupes qui entraînent les dromadaires et les préparent à concourir à l’occasion de nombreux événements communautaires, comme les mariages et les jours fériés.
La préparation d’un dromadaire de course comprend plusieurs étapes. Les dromadaires sont sélectionnés en fonction de leur type, de leur origine et de leur âge et reçoivent un régime alimentaire spécial. Ils s’entraînent sur le champ de courses en groupes, et sont formés à participer aux courses.
Les courses de dromadaires se déroulent sur des terrains prévus à cet effet, sous la supervision de comités communautaires spécialisés. Généralement, le nombre de dromadaires en lice va de 15 à 20 sur chaque parcours, tandis que la distance à parcourir est déterminée en fonction de l’âge des animaux.
Des traditions, des coutumes et des principes communautaires reconnus gouvernent le cadre du patrimoine vivant des courses, en plus des pratiques de la communauté. Des comités ou groupes organisent et gèrent les courses de dromadaires, notamment le comité d’identification, qui attribue une puce électronique à chaque dromadaire de course afin de l’identifier par son numéro, son âge et son type, le comité de préparation, chargé de vérifier l’origine du dromadaire (locale ou hybride), ou encore le comité en charge de la vérification du pédigrée.
Les communautés, groupes et individus sont toujours désireux de transmettre leur expérience et leurs connaissances aux jeunes, par des moyens et des méthodes ciblés. 
Ces courses intéressent toutes les communautés des Émirats arabes unis et d’Oman. Elles sont sponsorisées, des champs de courses sont prévus à cet effet et des prix sont décernés aux vainqueurs. Cela s’est avéré positif pour préserver ces courses et assurer leur transmission de génération en génération.

	(ii) Qui sont les détenteurs et les praticiens de l’élément ? Y-a-t-il des rôles spécifiques, notamment liés au genre, ou des catégories de personnes ayant des responsabilités particulières à l’égard de la pratique et de la transmission de l’élément ? Si c’est le cas, qui sont ces personnes et quelles sont leurs responsabilités ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Les courses de dromadaires font partie des éléments du patrimoine culturel des Émirats arabes unis et du Sultanat d’Oman. De nombreux membres de la communauté en sont les détenteurs, notamment les propriétaires et éleveurs de dromadaires, qui les préparent à participer aux courses grâce à une préparation, un entraînement et des soins, selon des rôles et des tâches spécifiques :
- Propriétaires de dromadaires : Ils forment le cercle le plus important parmi les détenteurs et praticiens de ce patrimoine, puisque la possession de dromadaires est une tradition sociale qui se transmet, aux Émirats arabes unis et à Oman. Les propriétaires fournissent ainsi le nombre de dromadaires nécessaire pour les courses. Les femmes jouent un rôle actif dans ce domaine, puisqu’elles possèdent des dromadaires et participent au financement des fonds de soutien. Elles occupent un rôle spécial en transmettant l’expérience et les connaissances relatives aux dromadaires et aux courses, en particulier aux jeunes.
- Entraîneurs : Ils possèdent l’expérience, le savoir-faire et les connaissances nécessaires pour préparer les dromadaires à la course grâce à des programmes d’entraînement. Ils transmettent également leurs connaissances aux nouveaux entraîneurs.
- Dresseurs de dromadaires : Il forme un groupe d’entraîneurs spécialisés qui préparent les dromadaires à la course, pour qu’ils aient notamment la capacité de s’adapter aux conditions générales de la course.
- Al Mati (entraîneur) : La personne qui simule une course réelle en entraînant le dromadaire à la vitesse requise sur le terrain.
- Experts : Des personnes expertes dans le choix de races et de caractéristiques qui différencient un dromadaire de course d’un dromadaire ordinaire. Ils donnent également des conseils aux praticiens des courses.
- Vétérinaires : Ils prodiguent les soins nécessaires aux dromadaires de course.
- Comités organisateurs : Les comités communautaires qui gèrent les courses en ce qui concerne la planification, le calendrier, les catégories d’âge des dromadaires, les lieux de courses, etc.
- Arbitres :  une équipe de spécialistes des courses de dromadaires dont le rôle est de fixer les conditions et les critères de la course, de déterminer les récompenses et d’annoncer les vainqueurs.
- Communautés locales : Elles fournissent des équipements, comme les accessoires qui décorent les dromadaires.
- Femmes : Elles participent aux courses de dromadaires en fournissant les équipements requis aux entraîneurs et en aidant les éleveurs à s’occuper des dromadaires et à prendre soin de leur santé.
- Poètes : Ils accompagnent les courses de dromadaires avec leurs poèmes.
- Public : la catégorie la plus vaste, qui suit assidument les courses de dromadaires, en direct ou dans les médias audiovisuels.

	(iii) Comment les connaissances et les savoir-faire liés à l’élément sont-ils transmis de nos jours ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Les communautés des ÉAU et d’Oman accordent toujours un intérêt particulier à l’élevage de dromadaires, qui se manifeste par le public nombreux assistant aux courses dans les deux pays. La culture bédouine qui caractérise ces communautés s’appuie encore sur les dromadaires et le patrimoine associé à ces animaux. Les membres de la communauté sont de grands amateurs des courses de dromadaires et éduquent leurs enfants à ce sport du patrimoine, en commençant par élever des dromadaires, s’en occuper et les entraîner à participer aux courses. Les courses de dromadaires sont l’une des principales caractéristiques culturelles de la communauté qui, à travers ce sport présent dans tous les événements familiaux et communautaires, exprime sa fierté à l’égard de sa culture et de ses traditions ainsi que sa loyauté envers le dromadaire. Les enfants et les jeunes acquièrent ainsi progressivement tout le savoir-faire et les connaissances associés à la culture et à l’élevage des dromadaires, ou bien en lien direct avec la pratique des courses, les traditions, les arts et les dimensions sociales et culturelles. Les connaissances se transmettent de façon informelle au sein des familles et des communautés, par l’observation, la simulation et les expressions orales. Les festivals consacrés aux dromadaires sont l’occasion pour les jeunes d’acquérir des connaissances et des savoir-faire en matière d’élevage, en contribuant par là même à leur identité nationale.
La transmission des connaissances et des savoir-faire aux jeunes générations se fait grâce aux efforts conjoints des représentants de communautés, de groupes, de particuliers, d’organismes gouvernementaux, de centres spécialisés, de la fédération des courses et de clubs. L’acquisition des savoir-faire et des connaissances en matière d’élevage et d’entraînement des dromadaires, ainsi que d’organisation et de pratique des courses, est systématique, grâce à la supervision directe des jeunes, encadrés par des personnes plus âgées et expérimentées qui ont l’expertise nécessaire dans ce domaine.
Aux ÉAU, plusieurs centres spécialisés ont été ouverts pour former les praticiens. Plus de détails sont fournis au 3e critère (mesures de sauvegarde). 
À Oman, de nombreux éléments du patrimoine culturel immatériel, notamment la course de dromadaires, sont inclus dans les programmes scolaires. Ces éléments sont donc transmis aux jeunes. Dans le domaine éducatif, on accorde un grand intérêt aux programmes et aux projets de recherche qui traitent du patrimoine immatériel, notamment aux programmes qui visent à documenter les éléments de la vie sociale et du patrimoine culturel de la société. L’implication des jeunes élèves dans ces programmes contribue à la transmission de cet élément et du patrimoine immatériel.

	(iv) Quelles fonctions sociales et quelles significations culturelles l’élément a-t-il actuellement pour sa communauté ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	La course de dromadaires est l’une des pratiques sociales les plus populaires à Oman et aux ÉAU. Ces courses sont organisées à de nombreuses occasions sociales comme les mariages, les jours fériés et autres célébrations. La course de dromadaires est également populaire auprès du public des chaînes de télévision qui diffusent ce sport.
Les nombreuses fonctions sociales de la course de dromadaires se reflètent dans le fait que ces événements, à Oman et aux Émirats arabes unis, permettent aux membres de la communauté de communiquer, de renforcer leurs liens sociaux, leur cohésion sociale ainsi que leur fierté. Ils offrent aussi l’occasion de se divertir dans une atmosphère collective qui s’appuie sur les valeurs humaines du patrimoine culturel associé à l’environnement local et aux traditions. Les courses de dromadaires reflètent l’esprit de compétition entre membres d’une même communauté. Ainsi, les praticiens s’affrontent avec fierté et courage, en témoignant du respect aux autres participants. Les courses de dromadaires mettent également en avant de nombreuses traditions et coutumes qui reflètent les valeurs de communication, de coopération et d’échange d’expériences des communautés bédouines. À cet égard, elles renforcent la relation qui existe depuis longtemps avec les dromadaires. Elles mettent également en avant de nombreuses coutumes et traditions qui reflètent des valeurs de communication et de coopération.
Les dimensions culturelles de la course de dromadaires sont nombreuses et variées. Les courses sont l’occasion idéale pour les écrivains, les poètes et les artistes de mettre en avant leurs créations. Elles sont souvent accompagnées de poèmes composés par des poètes renommés, qui célèbrent le rôle du dromadaire dans la vie sociale et les qualités des dromadaires vainqueurs.
Par ailleurs, aux ÉAU et à Oman, les courses de dromadaires nourrissent également la fierté des membres de la communauté à l’égard de leur culture commune du patrimoine lié aux dromadaires. Ces courses sont aussi l’occasion d’organiser de nombreuses activités culturelles : expositions du patrimoine, séminaires, conférences, soirées poésie, prestations artistiques, jeux populaires, fauconnerie et programmes pour la jeunesse. Dans ce contexte, les courses de dromadaires représentent une tendance sociale et culturelle intégrée, qui met en avant de nombreux éléments associés au patrimoine culturel immatériel, comme les arts populaires, l’artisanat traditionnel, etc., en contribuant ainsi à revitaliser les mouvements culturels et intellectuels dans les endroits où elles ont lieu.

	(v) Existe-t-il un aspect de l’élément qui ne soit pas conforme aux instruments internationaux existants relatifs aux droits de l’homme ou à l’exigence du respect mutuel entre communautés, groupes et individus, ou qui ne soit pas compatible avec un développement durable ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Aux ÉAU et dans le Sultanat d’Oman, les courses de dromadaires suscitent un grand intérêt du public à tous les niveaux de la société, qui est reflété par la multiplication des champs de courses dans les deux pays et par l’augmentation proportionnelle du nombre de communautés, groupes et individus concernés. La valeur patrimoniale des courses permet aux communautés omanaise, émiratie et autres de participer selon le principe d’évolution continue des éléments du PCI dans leur milieu social, économique et environnemental.
La course de dromadaires est un sport traditionnel perpétué par des communautés, des groupes et des individus qui l’ont adapté aux exigences du développement dans les communautés émiratie et omanaise. Le fait que toutes les étapes de ce sport respectent les conventions internationales relatives aux droits de l’homme joue un rôle important pour sa durabilité. Ces courses sont l’expression de pratiques traditionnelles qui passent par une compétition honnête, des soins apportés aux dromadaires et le souhait pour les hommes de montrer leur fierté. Ces conventions et traditions ont conforté l’adoption de lois nationales qui favorisent ces principes humanitaires aux Émirats arabes unis et dans le Sultanat d’Oman. Ce sport attire également le public car il fait partie de l’identité culturelle des sociétés des deux pays, où tout le monde est enclin à respecter les lois et règlements relatifs aux courses. 
En ce qui concerne le respect mutuel entre les communautés, groupes et individus qui pratiquent ce sport, la nature de ces courses consiste à promouvoir la cohésion sociale et les liens étroits entre les membres de la société, dans une atmosphère de coopération et de respect mutuel. La victoire est vue comme une célébration collective et comme le point culminant de l’amusement qui règne tout au long de la course. 
Enfin, la course de dromadaires promeut sans conteste les principes et exigences du développement durable, étant donné qu’elle fait appel à des pratiques et à des procédures en lien direct avec les soins des dromadaires, leur nutrition, leur reproduction et l’appréciation de leur rôle dans la société, ce qui conduit au développement durable sur le plan de l’environnement et de l’activité économique.

	2.
Contribution à la visibilité et à la prise de conscience, et encouragement au dialogue

	Pour le critère R.2, les États doivent démontrer que « l’inscription de l’élément contribuera à assurer la visibilité, la prise de conscience de l’importance du patrimoine culturel immatériel et à favoriser le dialogue, reflétant ainsi la diversité culturelle du monde entier et témoignant de la créativité humaine ». Ce critère ne sera considéré comme satisfait que si la candidature démontre de quelle manière l’inscription éventuelle contribuerait à assurer la visibilité et la prise de conscience de l’importance du patrimoine culturel immatériel de façon générale, et pas uniquement de l’élément inscrit en tant que tel, et à encourager le dialogue dans le respect de la diversité culturelle.

	(i) Comment l’inscription de l’élément sur la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l’humanité pourrait-elle contribuer à assurer la visibilité du patrimoine culturel immatériel en général (et pas uniquement de l’élément inscrit en tant que tel) et à sensibiliser à son importance ?
(i.a) Veuillez expliquer comment ceci serait réalisé au niveau local.
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	La distribution de prospectus sur les courses de dromadaires dans tous les ÉAU et Oman montre l’intérêt local pour ce sport et le patrimoine associé aux dromadaires en général. Les communautés locales bédouines sont les principales détentrices de cet élément. Son inscription sur la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel contribuera à faire ressortir l’importance des connaissances et des pratiques traditionnelles dans la vie quotidienne des praticiens. Elle encouragera les éleveurs et les propriétaires de dromadaires à apprécier leurs connaissances, leur savoir-faire, leur patrimoine et leurs symboles culturels. 
L’inscription de la course de dromadaires devrait revitaliser les pratiques sociales et culturelles qui y sont associées. Elle réaffirmera l’importance de la diversification culturelle et du rôle de l’environnement local dans l’enrichissement du patrimoine immatériel, et suscitera l’intérêt des communautés locales pour leurs pratiques traditionnelles en mettant ces éléments en lumière. Cela contribuera à l’échange d’informations et au dialogue entre les praticiens de la course de dromadaires et ceux d’autres éléments, comme les arts populaires et l’artisanat traditionnel. Ainsi, l’inscription de la course de dromadaires sur la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l’UNESCO fera ressortir l’importance du PCI en général au niveau local et son rôle dans la consolidation des connaissances, des savoir-faire et des modes de vie locaux.

	(i.b) Veuillez expliquer comment ceci serait réalisé au niveau national.
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	Les résultats attendus de l’inscription de la course de dromadaires sur la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l’UNESCO vont au-delà de la dimension locale et présenteront au niveau national, dans les deux pays, des avantages associés à l’importance du patrimoine culturel immatériel en général, dont les principaux sont les suivants :
- Compte tenu de la popularité de la course de dromadaires, son inscription fera ressortir l’importance du patrimoine immatériel et y sensibilisera un grand nombre de personnes dans les deux pays.
- L’inscription suscitera l’intérêt des communautés pour d’autres domaines du PCI au niveau national, dans les deux pays.
- Elle permettra également aux praticiens, conteurs et informateurs de soutenir les détenteurs du patrimoine culturel immatériel, en bénéficiant de leur expertise et de leurs connaissances et en renforçant leur rôle dans la transmission du patrimoine aux générations futures.
- Les programmes qui seront mis en œuvre pour promouvoir, renforcer et transmettre l’élément attireront de nombreuses personnes. Cela permettra de sensibiliser au PCI et à son importance dans la vie de la communauté. La Convention internationale pour la sauvegarde du patrimoine culturel immatériel sera mise en avant et transmise aux jeunes générations.
L’inscription de la course de dromadaires sur la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l’UNESCO mettra ainsi en valeur l’importance du patrimoine culturel immatériel au niveau national, dans le Sultanat d’Oman et aux Émirats arabes unis.

	(i.c) Veuillez expliquer comment ceci serait réalisé au niveau international.
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	Les courses de dromadaires font partie du patrimoine humain associé au milieu désertique et ont également un lien avec d’autres sports du patrimoine qui existent dans de nombreux pays. L’inscription contribuera à faire connaître d’autres formes de sports du patrimoine mondial qui peuvent être méconnues dans un grand nombre de sociétés du monde. Dans ce contexte, elle contribuera à faire ressortir l’importance du patrimoine culturel immatériel en général. En tant que modèle de relation entre l’homme et l’environnement, la course de dromadaires contribuerait à mettre en valeur les efforts internationaux relatifs à d’autres pratiques sportives qui relèvent du patrimoine ainsi que l’échange de connaissances et d’expériences en matière de patrimoine culturel immatériel. L’inscription de la course de dromadaires sur la Liste représentative de l’UNESCO mettra également en avant la relation entre l’homme et l’animal et sa capacité à coexister avec les dromadaires. Elle contribuera ainsi à faire prendre conscience de la diversité culturelle et à enrichir la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l’humanité.
L’inscription enrichira également le patrimoine culturel immatériel grâce à diverses expériences se rapportant à la course de dromadaires. Cela viendra appuyer l’effort international conjoint pour la sauvegarde du patrimoine des pays, sa durabilité et la mise en valeur du patrimoine culturel immatériel au niveau international.

	(ii) Comment le dialogue entre les communautés, groupes et individus serait-il encouragé par l’inscription de l’élément ?
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	La course de dromadaires est une manifestation sportive récurrente tout au long de l’année, à laquelle participent de nombreux représentants des communautés et groupes de toutes les régions des ÉAU et d’Oman, des propriétaires de dromadaires, des éleveurs, des entraîneurs, des organisateurs, des représentants d’institutions et d’organismes, le public ainsi que d’autres contributeurs associés à ce sport du patrimoine. Ces manifestations sont l’occasion d’échanger des idées et des points de vue, et de promouvoir le dialogue concernant le patrimoine lié au dromadaires et les connaissances qui s’y rapportent.
Les courses de dromadaires, dans les différentes régions d’Oman et des ÉAU, ont également pour but de renouer les relations entre les détenteurs de ce patrimoine, d’encourager le dialogue entre les différents groupes de la communauté et de favoriser la cohésion sociale. Elles permettront de mieux faire connaître l’importance de la sauvegarde du PCI par les praticiens. Elles permettront aussi aux praticiens et aux personnes intéressées par ce sport et tous les sports du patrimoine d’échanger des points de vue et des informations sur les méthodes de préservation.
Au niveau international, l’inscription contribuera à renforcer le dialogue entre les communautés, les groupes et les individus, en particulier ceux qui partagent les composantes de l’élément dans différentes régions du monde ou ceux qui ont des connaissances et des savoir-faire pertinents concernant la nature et l’environnement au sens large.

	(iii) Comment la créativité humaine et le respect de la diversité culturelle seraient-ils favorisés par l’inscription de l’élément ?
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	L’élément et les caractéristiques patrimoniales qui lui sont associées représentent un vaste domaine de créativité ainsi qu’un exemple vivant de continuité des connaissances et savoir-faire humains qui ont permis à l’homme de s’adapter à son environnement naturel au fil du temps et d’acquérir des moyens créatifs et efficaces d’exploiter les ressources offertes par la nature. En s’adaptant à leur environnement naturel, les populations ont acquis des aptitudes créatrices pour répondre à leurs besoins quotidiens, en interaction constante avec la nature, et ont assuré leur subsistance de telle sorte que les communautés émiraties et omanaises ont pu créer une relation forte avec les dromadaires. À cet égard, l’inscription ajoutera un aspect qualitatif à l’éventail d’autres éléments du patrimoine qui sont pratiqués et déployés par de nombreuses communautés autour du monde. Elle permettra également de favoriser la diversité culturelle de ces communautés, en soulignant l’importance de cette diversité pour promouvoir les valeurs humaines et renforcer les relations entre les communautés, groupes et individus du monde entier. Ce sera par ailleurs l’occasion de faire connaître à de nombreuses communautés du monde des aspects de la créativité humaine, du savoir-faire et des connaissances ayant trait à des façons d’appréhender les dromadaires. La créativité est alors étendue pour inclure la mise en valeur de la course de dromadaires par des écrivains, des poètes et des artistes.

	3.
Mesures de sauvegarde

	Pour le critère R.3, les États doivent démontrer que « des mesures de sauvegarde qui pourraient permettre de protéger et de promouvoir l’élément sont élaborées ».

	3.a.
Efforts passés et en cours pour sauvegarder l’élément

	(i) Comment la viabilité de l’élément est-elle assurée par les communautés, groupes et, le cas échéant, les individus concernés ? Quelles initiatives passées et en cours ont été prises à cet égard ?

Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Aux Émirats arabes unis et au Sultanat d’Oman, les communautés, groupes et individus s’attachent à assurer la viabilité des dromadaires et des courses de dromadaires, s’agissant d’animaux qui ont été des compagnons dans le désert et qui les ont aidés à subsister. Les Bédouins les considéraient comme leurs biens les plus précieux. Les dromadaires partageaient leurs moments de joie et de fête, et c’est ainsi que la course de dromadaires est devenue un sport traditionnel. Les communautés ont assuré la continuité de cet élément grâce à plusieurs mesures et initiatives, dont voici les plus importantes :
Les éleveurs et les praticiens des courses de dromadaires transmettent continuellement les connaissances sur cet élément à leurs enfants.
Les détenteurs du patrimoine participent volontiers aux festivals organisés dans les différents gouvernorats du Sultanat et régions des ÉAU, afin de faire connaître le patrimoine associé aux dromadaires ainsi que les coutumes, traditions et compétitions en rapport avec celui-ci, pour le plaisir du public. Cela a permis de diffuser les connaissances sur les dromadaires et les courses de dromadaires. 
À Oman, des dresseurs de dromadaires, des propriétaires et des praticiens des courses participent régulièrement à des émissions de télévision et de radio qui présentent les courses et en font la promotion à l’échelle locale et internationale. C’est le cas, par exemple, d’Asayel Al-Ebel, qui s’intéresse aux courses, aux vainqueurs et à la préparation des compétitions.
Aux ÉAU, des éleveurs et des praticiens des courses interviennent régulièrement dans différents médias, en particulier sur les chaînes satellite traditionnelles. Ils participent également aux activités de la région d’Al-Dhafra, connue pour ses élevages de dromadaires.
L’alimentation des dromadaires fait l’objet d’une attention particulière, en lien avec les précipitations et la culture nomade, qui repose sur la recherche constante de nourriture dans le désert.
Les communautés continuent d’organiser des courses de dromadaires à l’occasion de nombreux événements sociaux, comme les mariages, les jours fériés, les célébrations familiales, etc.
Différents groupes (propriétaires de dromadaires, éleveurs, praticiens, entraîneurs, organisateurs) continuent de soutenir les courses de dromadaires par des contributions financières et d’autre nature à des fonds consacrés à ces courses aux ÉAU.
Les communautés continuent de dialoguer et de partager leur expérience au sujet de la course de dromadaires en général, en particulier concernant l’élevage des dromadaires, leur compréhension et leur entraînement.
Sélection de races originales grâce à leurs connaissances et à leur savoir-faire dans ce domaine.
Les familles accompagnent les enfants aux courses de dromadaires afin de les inciter à connaître leur patrimoine, à participer à sa sauvegarde et à le transmettre aux générations futures.

	Cochez une ou plusieurs cases pour identifier les mesures de sauvegarde qui ont été ou sont prises actuellement par les communautés, groupes ou individus concernés.
 transmission, essentiellement par l’éducation formelle et non formelle
 identification, documentation, recherche
 préservation, protection 
 promotion, mise en valeur
 revitalisation

	(ii) Comment les États parties concernés ont-ils sauvegardé l’élément ? Précisez les contraintes externes ou internes, telles que des ressources limitées. Quels sont les efforts passés et en cours à cet égard ?

Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	La course de dromadaires se perpétue depuis de nombreuses années sans restrictions ni contraintes, aussi bien à Oman qu’aux ÉAU, en raison de son ancrage dans les pratiques culturelles des communautés, de la simplicité des procédures qui y sont associées et d’une forte demande. Ces courses ont toutefois fait face à la concurrence de certains sports modernes qui présentent un attrait pour les jeunes. Les instituts et organismes gouvernementaux des deux pays ont donc pris différentes mesures pour assurer la continuation de la course de dromadaires. Ils ont su intégrer cette pratique jusque dans les grandes villes et assurent aujourd’hui sa continuité par un encadrement et une assistance, un soutien financier, un suivi, ainsi que des actions de promotion et de documentation.
Dans le Sultanat d’Oman
Différents aspects relatifs aux dromadaires sont renseignés dans la troisième partie de l’encyclopédie omanaise, au chapitre sur le « chameau d’Arabie » (2014).
Dans le cadre du projet du Ministère du patrimoine et de la culture « Histoire orale d’Oman », un livre (2018) est paru sur Al Badia, dans lequel un chapitre décrit les dromadaires ainsi que les courses, coutumes et traditions associées.
Les courses de dromadaires sont diffusées en direct sur la chaîne culturelle omanaise et sur la chaîne Mubasher.
Les sponsors des courses de dromadaires impliquent volontiers les jeunes, en tant qu’organisateurs ou participants aux compétitions, afin de transmettre l’élément et de le faire perdurer.
Le Royal Camel Corps dispute jusqu’à 12 courses par an, tandis que la Fédération omanaise de courses de dromadaires organise de nombreuses courses tout au long de l’année. 
Aux Émirats arabes unis
Les autorités locales préparent et mettent à disposition des champs de courses ainsi que tous les équipements techniques nécessaires.
Plusieurs organismes publics remettent des prix, de nature pécuniaire ou autre, aux vainqueurs (en plus des contributions de la communauté) afin d’encourager les participants et de motiver les propriétaires et les éleveurs de dromadaires.
L’État continue de financer des cliniques et centres vétérinaires afin de prodiguer des soins et des traitements médicaux aux dromadaires de course.
L’État soutient les courses de dromadaires et veille aux conditions de sécurité, en assurant par exemple la régulation de la circulation, l’accueil, etc.
Des établissements éducatifs et divers organismes gouvernementaux encouragent les jeunes à assister aux courses de dromadaires et aux festivals associés, et mettent à disposition tous les moyens permettant d’y accéder et de les apprécier.
L’État assure une vaste couverture médiatique de toutes les compétitions et prépare des documentaires ainsi que des programmes éducatifs sur la course de dromadaires.
Différents organismes ont encouragé l’adoption de technologies modernes, pour la préparation et l’entraînement des dromadaires, et pour organiser des courses répondant aux exigences du monde moderne.

	Cochez une ou plusieurs cases pour identifier les mesures de sauvegarde qui ont été ou sont prises actuellement par l’(les) État(s) partie(s) eu égard à l’élément.
 transmission, essentiellement par l’éducation formelle et non formelle
 identification, documentation, recherche
 préservation, protection
 Promotion, mise en valeur
 revitalisation

	3.b.
Mesures de sauvegarde proposées
Cette section doit identifier et décrire les mesures de sauvegarde qui seront mises en œuvre, et tout particulièrement celles qui sont supposées protéger et promouvoir l’élément. Les mesures de sauvegarde doivent être décrites en termes d’engagement concret des États parties et des communautés et non pas seulement en termes de possibilités et potentialités.

	(i) Quelles mesures sont proposées pour faire en sorte que la viabilité de l’élément ne soit pas menacée à l’avenir, en particulier du fait des conséquences involontaires produites par l’inscription ainsi que par la visibilité et l’attention particulière du public en résultant ?

Minimum 570 mots et maximum 860 mots

	Les plans et mesures proposés pour la sauvegarde de la course de dromadaires, aux Émirats arabes unis et dans le Sultanat d’Oman, ont été développés avec la participation de communautés, de groupes, de particuliers, d’organismes gouvernementaux et d’autres parties intéressées, à l’occasion d’ateliers et de réunions organisés pour la préparation de ce dossier. On estime que l’inscription n’aura pas d’impact négatif sur cet élément du patrimoine, mais qu’elle contribuera à sa sauvegarde et encouragera les communautés, groupes et individus concernés. 
Afin d’assurer la viabilité et la continuité de l’élément dans les communautés omanaises et émiraties, plusieurs plans et mesures futurs ont été élaborés :
1. Préparation et entraînement des dromadaires de course
- Soutien et formation des entraîneurs et des dresseurs de dromadaires afin de préparer les courses selon les normes et spécifications requises, en mettant à profit les connaissances, le savoir-faire et l’expérience de praticiens plus âgés. La coopération entre les deux pays sera renforcée grâce au partage d’expériences et à des activités communes. 
- Formation d’équipes d’arbitres possédant les savoir-faire et compétences requis pour intervenir dans les courses de dromadaires. Il s’agit d’avoir suffisamment de personnes pour arbitrer les courses de dromadaires, de plus en plus nombreuses, organisées aux ÉAU et à Oman, et partager des expériences en matière d’arbitrage.
- Mise en place de centres d’entraînement aux courses de dromadaires aux Émirats arabes unis et dans le Sultanat d’Oman afin de dispenser un entraînement et d’assurer la transmission de l’élément aux générations futures dans les deux pays. 
- Soutien continu aux instituts de recherche qui sélectionnent des races dont les caractéristiques sont adaptées à la course de dromadaires.
2. Champs de courses
- Entretien des champs de courses traditionnels, en particulier dans les zones reculées et les élevages de dromadaires, dans les deux pays.
- Développement des champs de courses aux ÉAU et à Oman afin de pouvoir accueillir davantage de spectateurs.
- Soutien aux propriétaires d’élevages en vue de renforcer leur rôle dans la préparation des dromadaires de course.
- Les organismes compétents des deux pays continueront de faciliter la promotion médiatique, en proposant par exemple de grands écrans permettant au public de suivre la course, ou en équipant les studios pour leur permettre de couvrir en direct toutes les étapes de la course.
- Mise à disposition des services nécessaires au public, en particulier aux personnes ayant des besoins spécifiques, afin qu’elles puissent assister aux courses et les apprécier. 
3. Financement des courses
- Maintien des contributions de la communauté et du gouvernement pour organiser les courses et attirer le plus grand nombre possible de participants.
- Organisation de cours théoriques et pratiques pour les jeunes qui souhaitent s’instruire sur les courses de dromadaires traditionnelles en marge des courses.
- Élargissement de la portée des prix remis aux catégories vainqueurs des courses de dromadaires afin d’atteindre un plus vaste éventail de participants et d’en stimuler d’autres.
4. Diffusion des connaissances et de l’expérience
- Les organisateurs, en particulier les fédérations de courses de dromadaires et les clubs organisateurs des ÉAU, le Royal Camel Corps et la Fédération de courses d’Oman, s’engagent à promouvoir des réunions périodiques de sensibilisation avec les praticiens, les propriétaires, les entraîneurs et les parties intéressées, en marge des courses, afin de créer une plate-forme de communication. Cela permettra de mieux saisir toutes les composantes du patrimoine ainsi que les connaissances et savoir-faire associés aux courses.
- Coopération avec les communautés et les organismes du secteur privé pour lancer des programmes destinés à soutenir les courses de dromadaires, faire participer la société à la sauvegarde de cet élément et le transmettre aux générations successives.
- Renforcement du rôle des établissements éducatifs envers le patrimoine associé aux courses et aux dromadaires, s’agissant des connaissances et des savoir-faire en la matière, et préparation de l’intégration de ces informations dans les programmes scolaires. 
- Coordination entre les établissements éducatifs d’Oman et des ÉAU afin d’inclure les éléments culturels inscrits sur la Liste représentative de l’UNESCO dans les programmes scolaires et de conforter la préservation du patrimoine immatériel.
- Incitation des établissements éducatifs des deux pays à organiser, pour leurs élèves, des visites d’élevages de dromadaires dans le désert et de champs de courses, afin de favoriser leur association à ce patrimoine.
5. Promotion et médias
- Engagement des chaînes de télévision consacrées au patrimoine culturel des deux pays de préparer et diffuser des émissions sur les courses de dromadaires, pour les éleveurs qui souhaitent acquérir un savoir-faire en lien avec ces courses.
- Utilisation des réseaux sociaux modernes pour rester informé des dernières nouveautés concernant les courses de dromadaires et les événements parallèles.
- Création de sites Internet par des instituts voués à la culture et au patrimoine afin d’expliquer la course de dromadaires ainsi que ses dimensions sociales, culturelles et patrimoniales.
- Coordination avec différents organes de presse des deux pays pour mettre en avant les courses de dromadaires et le patrimoine culturel associé, ainsi que les lois et les activités relatives à l’évolution de ces courses. Une coordination sera également assurée avec des sociétés du secteur privé travaillant dans le domaine des médias.
6. Recherche scientifique et documentation
- Organisation, dans les deux pays, de séminaires et de réunions sur les courses de dromadaires et le patrimoine associé aux dromadaires, afin de recueillir et de diffuser des connaissances chez les jeunes, les chercheurs et d’autres parties intéressées.
- Déploiement d’un projet visant à recueillir et consigner l’histoire orale se rapportant au patrimoine des dromadaires et aux compétitions associées, et mise en œuvre des programmes pour le PCI du Ministère du patrimoine et de la culture d’Oman et du Département de la culture et du tourisme d’Abou Dhabi.
- Encouragement des universités à mener des recherches sur les races de dromadaires de course et le patrimoine associé aux dromadaires.
- Préparation de la promulgation de la loi omanaise sur le patrimoine culturel, qui traitera de divers aspects de ce patrimoine, identifiera des éléments du PCI et prévoira des règlements relatifs à sa pratique, sa préservation et sa continuité, y compris pour les courses de dromadaires. Aux Émirats arabes unis, on travaillera sur l’entrée en vigueur de la loi relative au patrimoine culturel. 

	(ii) Comment les États parties concernés soutiendront-ils la mise en œuvre des mesures de sauvegarde proposées ?

Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Le gouvernement du Sultanat d’Oman soutiendra ces propositions de sauvegarde à travers plusieurs programmes :
- Les autorités responsables des courses de dromadaires, comme la Fédération de courses de dromadaires d’Oman, alloueront un budget annuel pour soutenir les mesures de sauvegarde proposées. Le Ministère du patrimoine et de la culture allouera annuellement des fonds pour soutenir des projets de recherche et de documentation en lien avec le PCI et publiera un livre sur cet élément. 
- Le Royal Camel Corps et la Fédération de courses de dromadaires d’Oman continueront de déployer des programmes éducatifs afin de sensibiliser les jeunes à l’élevage de dromadaires et à la culture associée à ces animaux. 
- L’exposition internationale consacrée aux chevaux, aux dromadaires et au patrimoine, avec le soutien d’organismes privés et publics, se poursuivra. Cette exposition s’intéresse aux dromadaires et aux arts du patrimoine qui y sont associés, et présente des documents issus de recherches sur les dromadaires.
- Le Ministère du patrimoine déploiera un programme visant à recueillir l’histoire orale omanaise, notamment tous les éléments du patrimoine immatériel omanais. Ce programme dispose d’un budget annuel de 65 000 dollars EU pour documenter le vocabulaire de la vie culturelle et nomade, dont fait partie le dromadaire. 
Aux Émirats arabes unis, des agences et organismes gouvernementaux soutiendront la mise en œuvre des mesures proposées :
- Pour la préparation et l’entraînement des dromadaires de course : la Fédération de courses de dromadaires soutiendra toutes ses divisions à travers le pays. Tout sera mis en œuvre pour déterminer les races originales répondant aux caractéristiques de la course de dromadaires et pour entraîner et réhabiliter ces races.
- Les clubs ainsi que la Fédération de courses de dromadaires vont mettre en place de nouveaux champs de courses et des terrains d’entraînement et de réhabilitation pour les dromadaires, améliorer les champs de courses existants et les équiper correctement.
- La Fédération de courses de dromadaires et les clubs d’Abou Dhabi, de Dubaï, de Charjah et d’autres émirats vont continuer de remettre des prix aux participants et d’accroître le nombre de praticiens de ce sport.
- L’État, en finançant des activités de sensibilisation et de formation, contribuera à la transmission des connaissances et des savoir-faire entre les praticiens actuels et les nouveaux élèves souhaitant acquérir des connaissances et des savoir-faire dans ce domaine.
- Les médias de l’État feront la promotion de la course de dromadaires en diffusant en direct les activités en lien avec les courses et en préparant des programmes éducatifs. 

	(iii) Comment les communautés, groupes ou individus ont-ils été impliqués dans la planification des mesures de sauvegarde proposées, y compris en terme de rôle du genre, et comment seront-ils impliqués dans leur mise en œuvre ?

Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	De nombreuses réunions organisées dans le Sultanat d’Oman et aux Émirats arabes unis ont permis de réunir toutes les parties concernées par les courses de dromadaires, en particulier les propriétaires et les dresseurs de dromadaires, les praticiens et les organisateurs. Certaines réunions étaient consacrées à l’étude de moyens permettant d’assurer la continuité des courses de dromadaires dans les deux pays. Des communautés, des groupes et des particuliers ont participé à l’élaboration des mesures de sauvegarde, en tenant compte des spécificités et des politiques de chaque État.
À Oman, une réunion a eu lieu le 13 février 2019 dans l’optique de faire participer des représentants des communautés, des groupes et des particuliers et d’obtenir des informations sur la participation du Royal Camel Corps aux courses de dromadaires. Elle a été l’occasion de discuter des mesures de préservation permettant d’assurer la transmission de ce patrimoine culturel aux générations futures. 
Une équipe de chercheurs a participé au festival du dromadaire de la région d’Al-Dhafra (Émirats arabes unis), du 16 au 29 décembre 2018, où ils ont pu rencontrer des éleveurs et des propriétaires de dromadaires. Ils ont formulé des idées sur la manière de sauvegarder l’élément et d’assurer sa continuité. Lors d’un atelier organisé à Al-Aïn les 11 et 12 février 2019, des représentants d’éleveurs, des entraîneurs, des chercheurs et des participants aux courses ont discuté de mesures et de procédures pour assurer la continuité de la course de dromadaires. Ils ont contribué à l’élaboration de plans de sauvegarde pour les ÉAU et ont appelé les organismes gouvernementaux à en faire davantage. Les participants ont également exprimé leur souhait de développer des centres gérés par l’État pour préparer les différents cadres requis pour la course de dromadaires. Lors de ces réunions et consultations, les groupes concernés ont confirmé leur volonté de contribuer activement à la mise en œuvre des mesures proposées, en coopération avec les organismes gouvernementaux compétents. Les participants ont aussi exprimé leur volonté de transmettre leurs connaissances et leur savoir-faire aux jeunes générations, en s’appuyant sur l’apprentissage informel dans la famille et en emmenant les enfants aux séances d’entraînement ainsi qu’aux courses de dromadaires.

	3.c.
Organisme(s) compétent(s) impliqué(s) dans la sauvegarde
Indiquez le nom, l’adresse et les coordonnées de/des organisme(s) compétent(s), et le cas échéant, le nom et le titre de la (des) personne(s) qui est/sont chargée(s) au niveau local de la gestion et de la sauvegarde de l’élément.

	Émirats arabes unis

Nom de l’organisme :

Camel Racing Federation- United Arab Emirate
Nom et titre de la personne à contacter :

Mohammed Abdullah Al Meheiri/ External Camel Tracks in Charge 
Adresse :

Abu Dhabi - Al Wathba
Numéro de téléphone :

+971506633090
Oman

Nom de l’organisme :

Royal Camel Corps

Nom et titre de la personne à contacter :

Hamad Bin Hamoud Al-Maliki

Adresse :

South Al Batinah Province

Numéro de téléphone :

009624181938

Adresse électronique :

hhrmalki@rca.gov.om



	4.
Participation et consentement des communautés dans le processus de candidature

	Pour le critère R.4, les États doivent démontrer que « l’élément a été soumis au terme de la participation la plus large possible de la communauté, du groupe ou, le cas échéant, des individus concernés et avec leur consentement libre, préalable et éclairé ».

	4.a.
Participation des communautés, groupes et individus concernés dans le processus de candidature

Décrivez comment la communauté, le groupe et, le cas échéant, les individus concernés ont participé activement à toutes les étapes de la préparation de la candidature, y compris au sujet du rôle du genre.

Les États parties sont encouragés à préparer les candidatures avec la participation de nombreuses autres parties concernées, notamment, s’il y a lieu, les collectivités locales et régionales, les communautés, les organisations non gouvernementales, les instituts de recherche, les centres d’expertise et autres. Il est rappelé aux États parties que les communautés, groupes et, le cas échéant, les individus dont le patrimoine culturel immatériel est concerné sont des acteurs essentiels dans toutes les étapes de la conception et de l’élaboration des candidatures, propositions et demandes, ainsi que lors de la planification et la mise en œuvre des mesures de sauvegarde, et ils sont invités à mettre au point des mesures créatives afin de veiller à ce que leur participation la plus large possible soit établie à chacune des étapes, tel que requis par l’article 15 de la Convention.

Minimum 340 mots et maximum 570 mots

	Les communautés, les groupes et les individus concernés par les courses de dromadaires, dans les deux pays, ont joué un rôle actif dans la préparation de ce dossier. 
Aux ÉAU, l’équipe de recherche du Bureau du patrimoine immatériel (Département de la culture et du tourisme d’Abou Dhabi) a organisé plusieurs réunions et discussions avec des propriétaires de dromadaires, des entraîneurs, des organisateurs, des parties intéressées, des chercheurs, des représentants de centres de soins pour dromadaires et d’autres organismes et instituts concernés. Ces différentes parties ont contribué à l’élément en fournissant des renseignements à l’équipe de recherche.
Les praticiens ont souvent exprimé leur désir de promouvoir le patrimoine culturel de la course de dromadaires, notamment grâce à son inscription sur la Liste représentative. Dans ce but, ils ont contribué dès le début à la préparation du dossier de candidature.
L’équipe a organisé des ateliers auxquels ont participé de nombreux représentants des communautés, des groupes et des individus, et dont les plus importants étaient les suivants :
- Un atelier de grande envergure a eu lieu dans la région d’Al-Dhafra les 24 et 25 décembre 2018, en présence de nombreux éleveurs de dromadaires. Les 52 participants ont échangé des idées et des opinions au sujet des fonctions sociales et des dimensions culturelles des courses de dromadaires. Ils ont également parlé des initiatives et des moyens les plus efficaces pour assurer la continuité de ces pratiques du patrimoine dans les communautés des ÉAU. L’équipe de recherche a ensuite interrogé des membres de ce groupe, hommes et femmes, qui ont fourni de nombreuses informations sur les pratiques et connaissances culturelles en lien avec les dromadaires, sur ces animaux dans la vie des Bédouins, et sur l’expérience de la course de dromadaires à travers les âges. Ces entretiens ont été enregistrés et figurent dans le film joint à ce dossier, tout comme les informations obtenues ont servi à préparer ce dossier.
Un atelier consacré à la course de dromadaires s’est tenu à Al-Aïn les 11 et 12 février 2019, en présence de praticiens de sports traditionnels et de représentants de différents organismes gouvernementaux, de communautés, de groupes locaux, de centres de recherche, d’établissements éducatifs et de la presse. Durant cet atelier, les participants ont discuté de la course de dromadaires, notamment du nom de l’élément, du rôle du dromadaire dans la vie des Émiratis, des caractéristiques des dromadaires de course, des équipements nécessaires aux champs de courses traditionnels et modernes, du nombre de courses organisées par an, des étapes de l’entraînement des dromadaires et de leur équipement pour la course, et de la transmission aux enfants du patrimoine, des connaissances et de l’expérience associés à la course de dromadaires. Ces informations ont été utilisées pour mettre à jour l’élément dans le Registre national d’inventaire et terminer la préparation de ce dossier. 
Par ailleurs, les courses de dromadaires organisées toute l’année dans différentes régions des Émirats arabes unis ont permis de rencontrer des éleveurs de dromadaires, des praticiens et des organisateurs et d’obtenir d’autres informations, assurant ainsi une large participation de toutes les parties concernées dans la préparation du dossier de candidature. 
Dans le Sultanat d’Oman, les communautés, groupes et individus ont participé à toutes les étapes de préparation de ce dossier de candidature :
- Une réunion a eu lieu le 13/02/2019 au Royal Camel Corps afin de communiquer avec les personnes concernées par les courses de dromadaires et leur organisation, d’obtenir des informations sur la course de dromadaires et d’expliquer les raisons poussant à organiser et à soutenir la pratique ainsi que la continuité de cet élément. Cela a aussi été l’occasion d’expliquer le dossier de candidature et les procédures d’inscription et d’obtenir les autorisations de la communauté pour réaliser des enregistrements et prendre des photographies.
- Communication avec la Fédération omanaise de courses de dromadaires, l’un des co-organisateurs des courses, afin de connaître et de documenter tous les aspects de son rôle dans le déroulement des courses.
- Communication avec des praticiens de la course de dromadaires afin de les impliquer dans le processus de préparation du dossier et d’obtenir les informations nécessaires pour cela.
- Les courses de dromadaires organisées dans le Sultanat ont été l’occasion de recueillir des renseignements grâce aux praticiens, aux éleveurs de dromadaires et aux organisateurs qui ont fourni des données pour la préparation du dossier.
- Des visites dans des élevages de certains gouvernorats du Sultanat d’Oman et des réunions avec des éleveurs ont permis de recueillir des données et d’obtenir des informations sur l’élevage de dromadaires, la préparation des courses et la transmission de cet élément d’une génération à l’autre. Lors d’entretiens pour la télévision et la radio, ces praticiens de la course de dromadaires ont décrit les modalités de sa pratique, afin de garantir que le plus grand nombre possible de praticiens participent aux étapes de préparation du dossier.
- Communication avec les médias qui couvrent ces courses et leurs aspects culturels et patrimoniaux, étant donné qu’ils ont contribué dans une grande mesure à faire connaître l’élément et le patrimoine immatériel en général, au niveau local et international.

	4.b.
Consentement libre, préalable et éclairé à la candidature

Le consentement libre, préalable et éclairé de la communauté, du groupe ou, le cas échéant, des individus concernés par la proposition de l’élément pour inscription peut être démontré par une déclaration écrite ou enregistrée, ou par tout autre moyen, selon le régime juridique de l’État partie et l’infinie variété des communautés et groupes concernés. Le Comité accueillera favorablement une diversité de manifestations ou d’attestations de consentement des communautés au lieu de déclarations standard et uniformes. Les preuves du consentement libre, préalable et éclairé doivent être fournies dans l’une des langues de travail du Comité (anglais ou français), ainsi que dans la langue de la communauté concernée si ses membres parlent des langues différentes de l’anglais ou du français.

Joignez au formulaire de candidature les informations faisant état d’un tel consentement en indiquant ci-dessous quels documents vous fournissez, comment ils ont été obtenus et quelles formes ils revêtent. Indiquez aussi le genre des personnes donnant leur consentement.

Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	La préparation de la candidature de la course de dromadaires a commencé aux Émirats arabes unis et dans le Sultanat d’Oman avec la participation de communautés, de groupes et d’individus qui ont montré leur implication pour satisfaire aux exigences de cette candidature, notamment en remettant des déclarations écrites signées dans lesquelles ils exprimaient leur consentement libre, préalable et éclairé à tous les détails de la candidature ainsi que leur soutien à l’inscription de l’élément « La course de dromadaires » sur la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l’UNESCO. Les participants ont exprimé leur satisfaction quant aux efforts des autorités concernées des deux pays (instituts, organismes gouvernementaux, centres et universités), en coopération étroite et constante avec les détenteurs de ce patrimoine, pour la sauvegarde du patrimoine culturel immatériel, et le rôle majeur de l’UNESCO dans ce domaine, l’importance de la course de dromadaires dans les sociétés omanaise et émiratie, sa place dans le patrimoine et la culture associés aux dromadaires et l’importance de l’inscription de cet élément. Cette dernière permettra de sensibiliser les jeunes au patrimoine, à la valeur culturelle et sociale du patrimoine lié aux dromadaires et notamment de la course de dromadaires. Les lettres ont été remises en arabe et traduites en anglais, dans les deux pays.
Les déclarations et témoignages des communautés, groupes, individus, instituts et organismes gouvernementaux et autres contributeurs peuvent être classés de la manière suivante :
Aux Émirats arabes unis
- Praticiens
- Éleveurs de dromadaires
- Organisateurs de courses de dromadaires et consultants
- Entraîneurs de différentes catégories
- Instituts et organismes gouvernementaux
- Universités et instituts d’enseignement de tous niveaux
- Fédération de courses de dromadaires
- Clubs de courses de dromadaires
- Agences et organismes de presse
- Particuliers intéressés par la course de dromadaires
Dans le Sultanat d’Oman
- Praticiens des courses de dromadaires (éleveurs, dresseurs, propriétaires d’élevages)
- Participants à la préparation des inventaires nationaux
Fédération omanaise de courses de dromadaires
- Certains établissements participant aux courses
- Magazine sur l’univers des dromadaires
- Club culturel
L’ensemble de ces certificats et déclarations est joint au dossier de candidature.

	4.c.
Respect des pratiques coutumières en matière d’accès à l’élément

L’accès à certains aspects spécifiques du patrimoine culturel immatériel ou à des informations le concernant est quelquefois limité par les pratiques coutumières dictées et dirigées par les communautés afin, par exemple, de préserver le secret de certaines connaissances. Si de telles pratiques existent, démontrez que l’inscription de l’élément et la mise en œuvre des mesures de sauvegarde respecteraient pleinement de telles pratiques coutumières qui régissent l’accès à des aspects spécifiques de ce patrimoine (cf. article 13 de la Convention). Décrivez toute mesure spécifique qui pourrait être nécessaire pour garantir ce respect.

Si de telles pratiques n’existent pas, veuillez fournir une déclaration claire de plus de 60 mots spécifiant qu’il n’y a pas de pratiques coutumières régissant l’accès à cet élément.

Minimum 60 mots et maximum 280 mots

	La course de dromadaires est considérée comme un élément du patrimoine culturel immatériel très répandu dans les différentes communautés du Sultanat d’Oman et des Émirats arabes unis. Elle se caractérise par l’intérêt que lui portent divers segments de la société et ne comporte aucune information ou pratique spécifique qui soit tenue secrète. La course de dromadaires est un sport qui relève de la culture et du patrimoine et qui est associé à l’élevage de dromadaires ainsi qu’aux traditions et pratiques de la communauté. Les individus, les groupes et les communautés peuvent participer à toutes ses activités, sans restrictions ni conditions. Cet élément reflète, de manière générale, les valeurs qui règnent dans la société, comme la communication, la coopération, le respect mutuel, l’échange d’expériences et la préservation de toutes les composantes du patrimoine. La pratique de l’élément s’inscrit aussi dans un pan du patrimoine qui attire tous les segments de la société - hommes, femmes et enfants -, sans restrictions ni exigences. Sur cette base et compte tenu de toutes ces caractéristiques, l’élément ne comporte aucune pratique coutumière non accessible à la société, tous les membres et groupes de la communauté ont accès aux informations et aux pratiques qui y sont associées, tout comme les médias, les chercheurs et les universitaires. Les praticiens ont fourni librement toutes les informations sur les courses de dromadaires et le patrimoine associé.

	4.d.
Organisme(s) communautaire(s) ou représentant(s) des communautés concerné(s)

Indiquez les coordonnées complètes de chaque organisme communautaire ou représentant des communautés, ou organisation non gouvernementale concerné par l’élément, telles qu’associations, organisations, clubs, guildes, comités directeurs, etc. :

a. Nom de l’entité
b. Nom et titre de la personne contact

c. Adresse
d. Numéro de téléphone
e. Adresse électronique
f. Autres informations pertinentes

	Émirats arabes unis
a. Abu Dhabi Food Control Authority
b. Mohammed Mustafa Abdul Khaliq / Veterinary physician
c. +971509966139
d. 79th St, Prestige Towers
e. Mohamed.abdulhalim@adfca.gov.abudhabi 
a. Abu Dhabi Food Control Authority
b. Harran Saeed Rashed Al Jabri / Director of Food Control Department
c. +971506189119
d. 79th St, Prestige Towers
e. harran.aljaberi@adfca.gov.abudhabi 
a. Department of Culture and Tourism 
b. Saeed Hamad Al Kaabi / Director of the Intangible Heritage Dept.
c. +9712 5995677 (fax: +9712 4440400)
d. saeed.alkaabi@dctabudhabi.ae 
a. Al Khaznah Tannery 
b. Mohammed Ghanim Al Mansouri
c. Al Khaznah
d. +971501067272
e. Halmatroushi@alkhaznahtannery.ae
a. Ministry of Culture and Knowledge Development 
b. Walid Al Zaabi / Director of Heritage and Arts Department
c. P.O Box 17, Abu Dhabi, UAE.
d. +9712 4455475 (fax: +9712 4452504
e. info@mcycd.gov.ae 
a. Hamdan Bin Mohammed Heritage Center 
b. Gumasha Al Darmaki
c. Villa No. 154, Al Manara Rd, Dubai, UAE.
d. +971509935200
e. info@hhc.gov.ae 
a. Abu Dhabi Media  
b  Dr. Abbas Mustapha  
c. Mohammed Bin Khalifa Street, Abu Dhabi, UAE.
d. +9712 4455555
a. Al Ain City Municipality 
b. Eng. Rashid Al Nuaimi / Director of the downtown sector - Al Ain City Municipality
c. Khalifa Bin Zayed Road, Al Maqam - Al Ain. 
d. +9713 7128000
a. UAE Girl Guides Association
b. Mariam Mohammed Al-Rumaithi/ Vice chairman of the boards of the directors
c. 37th St - Abu Dhabi
d. +9712 557 0775
e. 3aliaa.hassan@gmail.com 
a. Family Development Foundation 
b. Shaikha Al Jabri / Media Advisor
c. Al Mushrif Area, 22 Street. Abu Dhabi 
d. +9712 44769000
e. info@fdf.ae 
a. Sharjah Art Institute 
b. Dr. Abdulaziz Almusallam
c. Al Shuwaiheen - Arts Area, Sharjah
d. +9716 568 8800/+971 6 568 5050
e. info@sharjahart.org
a. Al Ghadeer UAE Crafts 
b. Fatima Al Nuaimi / Head of Marketing Unit
c. Villa 94, Malqatah Street, Al Nahyan Camp
d. +9712 61697444
Sultanat d’Oman
a. Mydan Sohar
b. Hamad Al-Saadi 
c. Al Batinah North Governorate
d. 0096899327026
e. hhrmalki@rca.gov.om/ 
f. www.ocrf.gov.om
a. Midan Sih Al Taibat
b. Hamad Al-Saadi
c. Ṣaḥam, Al Batinah North Governorate 
d. 0096899327026
e. hhrmalki@rca.gov.om/ 
a. Midan Tawi El Shawi 
b. Hamad Al Saadi
c. Al-Musannah, Al Batinah South Governorate
d. 0096899327026
e. hhrmalki@rca.gov.om/ 
a. Midan Al Faleej
b. Hamad Al Saadi
c. Barka, Al Batinah South Governorate
d. 0096899327026
a. Midan Al Bashir
b. Hamad Al-Saadi
c. Ad Dakhiliyah Governorate
d. 0096899327026
e. hhrmalki@rca.gov.om/ 
a. Oman Camel Racing Federation
b. Khalid bin Salem Al-Mbehis
c. Muscat Governorate
d. 0096824490494
a. Midan Al Abyad
b. Hamad Al Saadi
c. Ash Sharqiyah North Governorate
d. 0096899327026
e. hhrmalki@rca.gov.om/ 
a. Midan Al Kamil Wal Wafi
b. Hamad Al-Saadi
c. Ash Sharqiyah South Governorate
d. 0096899327026
e. hhrmalki@rca.gov.om/ 
a. Maydan Al Fath
b. Hamad Al-Saadi
c. Ash Sharqiyah North Governorate
d. 0096899327026
e. hhrmalki@rca.gov.om/ 
a. Midan Sayh al-Masarrat 
b. Khalid Al-Mbehis
c. Ibri, Governorate of Al Dhahirah
d. 0096899456547
e. hhrmalki@rca.gov.om/ 
a. Midan Haimaa
b. Hamad Al Saadi
c. Al Wusta Governorate
d. 0096899327026
e. hhrmalki@rca.gov.om/ 
a. Midan Thumrait
b. Hamad Al-Saadi
c. Thumrait, Dhofar Governorate
d. 0096899327026
e. hhrmalki@rca.gov.om/ 

	5.
Inclusion de l’élément dans un inventaire

	Pour le critère R.5, les États doivent démontrer que l’élément est identifié et figure dans un inventaire du patrimoine culturel immatériel présent sur le(s) territoire(s) de(s) l’État(s) partie(s) soumissionnaire(s) en conformité avec les articles 11.b et 12 de la Convention.

L’inclusion de l’élément proposé dans un inventaire ne doit en aucun cas impliquer ou nécessiter que l’(les) inventaire(s) soit (soient) terminé(s) avant le dépôt de la candidature. Un État partie soumissionnaire peut être en train de dresser ou de mettre à jour un ou plusieurs inventaires, mais doit avoir déjà dûment intégré l’élément dans un inventaire en cours.

Fournissez les informations suivantes :

(i) Nom de l’(des) inventaire(s) dans lequel (lesquels) l’élément est inclus :
Émirats arabes unis
Registre du patrimoine culturel immatériel de l’Émirat d’Abou Dhabi.
Catégorie « Pratiques sociales, traditions, coutumes et rituels culturels »
Oman 
Inventaire national omanais, Traditions et normes
(ii) Nom du (des) bureau(x), agence(s),organisation(s) ou organisme(s) responsable(s) de la gestion et de la mise à jour de (des) l’inventaire(s), dans la langue originale et dans une version traduite si la langue originale n’est ni l’4’anglais ni le français :  
Émirats arabes unis
Département de la culture et du tourisme - Abou Dhabi.
Sultanat d’Oman 
Section inventaire et documentation
Bureau du patrimoine culturel immatériel
Ministère du patrimoine et de la culture
(iii) Numéro(s) de référence et nom(s) de l’élément dans l’ (les) inventaire(s) concerné(s) :  
Émirats arabes unis
N° 4 - Course de dromadaires
Oman 
Traditions et normes - course de dromadaires : 2-93
(iv) Date d’inclusion de l’élément dans l’(les) inventaire(s) (cette date doit être antérieure à la soumission de cette candidature) :
Émirats arabes unis 
Octobre 2018
Oman 
01/01/2018
(v) Expliquez comment l’élément a été identifié et défini, y compris en mentionnant comment les informations ont été collectées et traitées, « avec la participation des communautés, des groupes et des organisations non gouvernementales pertinentes » (article 11.b) dans le but d’être inventorié, avec une indication sur le rôle du genre des participants. Des informations additionnelles peuvent être fournies pour montrer la participation d’instituts de recherche et de centres d’expertise (230 mots maximum). 
Aux Émirats arabes unis :
Le Bureau du patrimoine immatériel d’Abou Dhabi dispose de documents sur la course de dromadaires, le patrimoine associé aux dromadaires et l’évolution de ce sport traditionnel. Des représentants des personnes concernées par la course de dromadaires (éleveurs de dromadaires, entraîneurs, praticiens, organisateurs, experts et parties intéressées) ont participé à l’identification, à l’explication et à la documentation de l’élément, conformément à l’article 11 de la Convention de 2003 de l’UNESCO.
Les entretiens menés par des chercheurs du Bureau du patrimoine immatériel en 2018 à Al-Dhafra ont marqué le début du processus d’inventaire de la course de dromadaires. Les praticiens ont fourni de nombreuses informations sur tous les aspects de la course, les étapes et les pratiques qui la composent, ainsi que les éléments décoratifs qui s’y rapportent, comme les accessoires, les équipements et les articles de mode, vis-à-vis desquels les femmes jouent un rôle important. Par la suite, un grand nombre de réunions et d’entretiens ont eu lieu, en rapport avec Al-Dhafrah et Al-Aïn. Le dernier atelier s’est déroulé en février 2019, avec la participation de la communauté locale et de représentants des centres et organismes gouvernementaux concernés par le perfectionnement des races de dromadaires. Cela a été l’occasion, pour les parties prenantes et d’autres contributeurs, de fournir de plus amples renseignements sur la course de dromadaires, qui ont été ajoutés à la base de données sur l’élément qui figure dans le registre du PCI.
Dans le Sultanat d’Oman :
Les courses de dromadaires ont été inscrites sur les Inventaires nationaux omanais en 2018. Le processus d’inscription s’est appuyé sur les informations communiquées lors des entretiens par les praticiens de l’élément, les membres de la communauté des éleveurs de dromadaires, les dresseurs, les organisateurs et les participants aux courses, ainsi que les détenteurs d’autres éléments associés aux courses, comme les praticiens de formes traditionnelles d’art et d’artisanat. L’inscription des courses de dromadaires s’est intéressée à de nombreux aspects de l’élément, par exemple à son étendue géographique dans le Sultanat d’Oman, aux propriétaires de dromadaires, aux praticiens et à l’état actuel de l’élément, ou encore aux efforts de groupes, de communautés, d’organismes gouvernementaux et de chercheurs pour le protéger, ainsi qu’aux outils associés. Après avoir complété les rubriques de la liste, celles-ci ont été présentées aux praticiens afin qu’ils en prennent connaissance, qu’ils confirment les informations et qu’ils donnent leur consentement. Les détenteurs de cet élément sont majoritairement des hommes, mais les femmes sont des partenaires essentielles pour élever les dromadaires et superviser leur préparation aux courses. Des femmes assistent à toutes les courses de dromadaires. La participation des femmes est passée par leur contribution à l’enrichissement des inventaires nationaux de courses de dromadaires.
(vi) Expliquez comment l’(les) inventaire(s) est (sont) régulièrement mis à jour, en incluant des informations sur la périodicité et les modalités de mise à jour. On entend par mise à jour l’ajout de nouveaux éléments mais aussi la révision des informations existantes sur le caractère évolutif des éléments déjà inclus (article 12.1 de la Convention) (115 mots maximum).
Aux Émirats arabes unis :
Le Bureau du patrimoine culturel immatériel du Département de la culture et du tourisme d’Abou Dhabi supervise le registre du PCI ainsi que sa révision et sa mise à jour. Il organise périodiquement des recherches sur le terrain dans différentes régions afin de documenter et d’inventorier les éléments du PCI, à l’aide de formulaires préparés à cet effet. Les données d’inventaire communiquées par les communautés, les groupes et les individus lors des entretiens sur le terrain sont régulièrement ajoutées au registre. Les équipes de terrain recueillent également des informations nouvelles au sujet des éléments déjà listés, ce qui permet de mettre à jour l’inventaire au moins tous les quatre ans. Les données et les inventaires sont également mis à jour durant la préparation des dossiers de candidature.
À Oman :
Les Inventaires nationaux omanais ont été établis en 2010 par une équipe chargée de réaliser des entretiens avec les détenteurs du patrimoine culturel d’Oman dans le but de recueillir tous les renseignements possibles sur les éléments répertoriés dans les inventaires. En ce qui concerne la mise à jour des inventaires nationaux, le Sultanat d’Oman a entrepris, en 2013, un projet visant à mettre à jour toutes les rubriques de la liste, avec la participation de praticiens de la communauté, de chercheurs, de parties intéressées et d’étudiants. En 2019, la préparation du plan de deuxième mise à jour, qui se fera par phases, a débuté pour chaque rubrique de la liste.
(vii) Fournissez en annexe la preuve documentaire faisant état de l’inclusion de l’élément dans un ou plusieurs inventaires du patrimoine culturel immatériel présent sur le(s) territoire(s) de l’(des) État(s) partie(s) soumissionnaire(s), tel que défini dans les articles 11.b et 12 de la Convention. Cette preuve doit inclure au moins le nom de l’élément, sa description, le(s) nom(s) des communautés, des groupes ou, le cas échéant, des individus concernés, leur situation géographique et l’étendue de l’élément.
a. Si l’inventaire est accessible en ligne, indiquez les liens hypertextes (URL) vers les pages consacrées à l’élément (indiquez ci-dessous au maximum 4 liens hypertextes). Joignez à la candidature une version imprimée (pas plus de 10 feuilles A4 standard) des sections pertinentes du contenu de ces liens. Les informations doivent être traduites si la langue utilisée n’est ni l’anglais ni le français. 

b. Si l’inventaire n’est pas accessible en ligne, joignez des copies conformes des textes (pas plus de 10 feuilles A4 standard) concernant l’élément inclus dans l’inventaire. Ces textes doivent être traduits si la langue utilisée n’est ni l’anglais ni le français.
Indiquez quels sont les documents fournis et, le cas échéant, les liens hypertextes :

Un résumé, en arabe et en anglais, est joint au formulaire d’inventaire de l’élément « la course de dromadaires », inscrit au Registre du PCI dans la catégorie « pratiques sociales, coutumes, traditions et rituels ». 
Exemplaire numérique et papier des listes de l’Inventaire national omanais relatives à l’élément, en arabe et en anglais


	6.
Documentation

	6.a.
Documentation annexée (obligatoire)

Les documents ci-dessous sont obligatoires et seront utilisés dans le processus d’évaluation et d’examen de la candidature. Les photos et le film pourront également être utiles pour d’éventuelles activités visant à assurer la visibilité de l’élément s’il est inscrit. Cochez les cases suivantes pour confirmer que les documents en question sont inclus avec la candidature et qu’ils sont conformes aux instructions. Les documents supplémentaires, en dehors de ceux spécifiés ci-dessous ne pourront pas être acceptés et ne seront pas retournés.

	 
preuve du consentement des communautés, avec une traduction en anglais ou en français si la langue de la communauté concernée est différente de l’anglais ou du français
 
document attestant de l’inclusion de l’élément dans un inventaire du patrimoine culturel immatériel présent sur le(s) territoire(s) de l’(des) État(s) soumissionnaire(s), tel que défini dans les articles 11 et 12 de la Convention ; ces preuves doivent inclure un extrait pertinent de l’(des) inventaire(s) en anglais ou en français ainsi que dans la langue originale si elle est différente
 
10 photos récentes en haute résolution
 
octroi(s) de droits correspondant aux photos (formulaire ICH-07-photo)
 
film vidéo monté (de 5 à 10 minutes), sous-titré dans l’une des langues de travail du Comité (anglais ou français) si la langue utilisée n’est ni l’anglais ni le français
 
octroi(s) de droits correspondant à la vidéo enregistrée (formulaire ICH-07-vidéo)

	6.b.
Liste de références documentaires (optionnel)

Les États soumissionnaires peuvent souhaiter donner une liste des principaux ouvrages de référence publiés, tels que des livres, des articles, du matériel audiovisuel ou des sites Internet qui donnent des informations complémentaires sur l’élément, en respectant les règles standards de présentation des bibliographies. Ces travaux publiés ne doivent pas être envoyés avec la candidature.

Ne pas dépasser une page standard

	Abu Aazra, Said Salman: Camels. Cultural Center, Documentation and Studies Center, Abu Dhabi, 1987.
Achivements of the Royal Camel Corps, Royal Camel Corps, 2015.Al Ani, Falah Khalil: Encyclopedia of the Camels. Dar Shorouk Publishing and Distribution.
Al Harthy, Ali Abdullah, Horse and Camel, 2006.
Al Hawawi, Abdul Rahman bin Saud: The Arab Camel between Science and Heritage, The National Festival of Heritage and Culture, Riyadh 1991.
Al Hitti, Hanna Nasr: Original Arabian Camels, Gros Press, Tripoli, 1990.
Al Lami, Juma: Camels in the UAE, Camel Racing Federation, United Arab Emirates, 1998.
Al Mansouri, Fatima Masoud: Camels in the UAE, Historical Heritage Study, Zayed Center for Heritage and History, Emirates Heritage Club, Abu Dhabi 2006.
Al Sanieh, Muhammad Abdullah: Arab Camels, Kuwait Foundation for the Advancement of Sciences, Kuwait, 1984.
Humaidan, Adnan Ahmed: Camels in the Arab Region, University Al Rateb House, Beirut, 1982.
Irwin, Robert: Camel Natural and Cultural History (Series of Animals). Ahmed Mahmoud, Abu Dhabi Tourism and Culture Authority, Abu Dhabi, 2012.
Jihad, Al Sayyed Ahmed. Arab Camel Production and Heritage, Arab Publishing and Distribution Company, Khobar, Saudi Arabia, 1997.
Khalaf, Sulayman: “Camel racing in the Gulf: Note on the evolution of a traditional cultural sport”, Anthropos 94:3, pp. 85-106, 1999.
Ministry of Heritage and Culture, Oman Encyclopedia, First Edition, 2013.
Ministry of Heritage and Culture, Oral History Collection Project, Life of the Badia, Muscat 2018.
Om Al-Nuaimi, Hammad Al-Khatiri: Taste the words of the memory of preservation,1997 
Salama, Mohamed Ahmed: Camels in Arab Heritage, Dar Al-Fikr Al-Arabi, Cairo, 1996.
The Camel World, the pride of the fields of the achievements of Omani Camel Tamers in Camel Races, 2016.
The New Oman Camels in a New Dawn, Royal Camel Corps, 2010 (video).
The Royal Camel Corps, Mina Al Samaa, Muscat 2018
The World of Camel Magazine

	7.
Signature(s) pour le compte de l’(des) État(s) partie(s)

	La candidature doit être signée par un responsable habilité pour le compte de l’État partie, avec la mention de son nom, son titre et la date de soumission.

Dans le cas des candidatures multinationales, le document doit comporter le nom, le titre et la signature d’un responsable de chaque État partie soumissionnaire.

	Nom :

H.E. Saif Saeed Gubash
Titre :
Under Secretary of Department of Culture & Culture (DCT) – United Arab Emirates
Date :
27 mars 2019

Signature :
<signé>




Nom(s), titre(s) et signature(s) du(des) responsable(s) (pour les candidatures multinationales seulement)

	Nom :

	Saeed Bin Sultan Al Busaidi

	Titre :
	Director General for Arts, Ministry of Heritage and Culture, Sultanate of Oman

	Date :
	9 mars 2019

	Signature :
	<signé>
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